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Par J. Tourdes, docteur en médecine de l’université 
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« Si c’est un sujet que je n’entenée point, à cela mAma 
« je m’essaie ; sondant le gué de bien loin, et puis le 
«I trouvant trop profond pour ma taille, je me tiens b 
n la rive, u 

Montsighb , liv. I, chap. L. 
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A VIS. 

*AtJ T EVK ayant donné quelques leçons da 
Physiologie aux élèves d’un des grands hôpi- 
taux de la République française, s’est convaincu 
qu’il manque un traité élémentaire de cette scien- 
ce, accommodé aux démonstrations anatomiques, 
au courant des découvertes modernes , et sans 
autre théorie que là seule conséquence des faits» 
Il ne se flatte point que l’essai qu’il publiera sous 
peu, ait atteint ce but} la difficulté du sujet, sa 
nouveauté , des circonstances bien peu propres aux 
méditations philosophiques , sont autant de titres 
à l’indulgence publique que, plus que tout autre ^ 
il à droit de réclaUier. 





PLAN 

DE CET OUVRAGE. 


I- 

< 

Coup d'œil historique. 

Origine de la Physiologie. — Ses progrès dan* 
les different siècles. — Découvertes les plus 
marquantes. — Systèmes généraux. — Notice 
Taisonnée des ouvrages les plus estimés sur cett* 
science. 


II. 


Des sciences qui servent à éclairer la 
' Physiologie. 


Arithmétique. 

Sciences mathématiques. / 

' Oeometne. 


! 


Appliquées aux données certaines de la Phy>« 

A a 


^ J 
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siologie, elles fourniront des résultats aussi ri^ 
goureux que dans les autres sciences. 

{ Mécanique. 
Hydrodynamique. 
Optique. 
Acoustique. 

Combien sont outrées et ridicules les préten- 
tions de la secte des Mécaniciens. — Véritable 
application des sciences physico-mathématiques 
àxelle de l’économie animale. 

. ( Moderne. 

Chimie. I •< 


Rapport de cette science avec la Physiologie: 
avantages nombreux qu’elle en retire : composi- 
tion des solides et fluides -, digestions ; effets da 
l’air, etc. etc. ... 


Anatomie. 


humaine. 

comparée. 


Connexion intime avec la première : analogie 
lumineuse de la seconde. . 

Art d’observer et d’expérimenter : mé- 
thode d’analvse. 


, Expériences sur les animaux vivans. — Obser- 
vations pathologiques. — Méthode de recueillir 
les faits , de les classer suivant leur ordre de suc- 
cession et de convenance, d’en tirer les consé- 
quences les plus naturelles. 
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III. 

Théorie général de V auteur. 

Les systèmes les plus accrédites renfermant 
des vérités qu’on ne peut contester, l’auteur 
lorrae de leur ensemble une théorie nouvelle 
qui établit que chaque fonction se composé 
physiques , chimiques et vitales. 


IV. 

T) ivision Physiologique. 

Des différentes divisions que l’auteur expote ' 
1 anatomique lui paroît la plus naturelle et la plus 
utile ; en conséquence , il divise son traité en sys- 
tèmes osseux, musculaire, sanguin, cellulaire et 
lymphatique, nerveux , digestif, respiratoire, sé- 
crétoire , génital , nutritif, et termine par quel- 
ques vues générales. 

, . Système osseux, 

§■ >• 

Organisation générale 
description de chaque os étant du ressort 


G 

deVanatoniie, l’on ne traite que de leur organisa- 
tion générale dans la tête, le thorax, le bassin 
et les extrémités. 

' §. 2 . 

Analyse chimique^ 

Substance parenchymateuse. — Phosphata 
calcaire. 

§• 3 - 

Ostéogénie. 

Travaux comparés de plusieurs hommes illus- 
tres sur la formation des os. — Théorie de leur 
accroissement. — Opinion la plus vraisemblable 
sur l'arrangement des fibres dont se composent 
les lames osseuses. '' . . 



Usages. 


Généraux et particuliers. ~ Rapport des os 
avec les muscles. 
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Système musculaire. 



Organisation du muscle, 

Ppinlons à ce sujet. — Indécision de l’autour» 



Analyse chimique. - 

Parties extractives. —Matière fibreuse» 

§• 3 : ■ ■■ 

Propriété musculaire y ou irritabiUtéi 

Mouvement mûscukire. ^ Expériences qui 
constatent que sa cause est une force 'particu- 
lière, inhérente au muscle lui-même. Iixitabi» 

lité ; ses rapports avec la sensibilité et la cir- 
culation du sang. — Insuffisance et inutilité deg 
différentes hypothèses sur le mode de sQn 

S-4V 

Mécanisme musculaire. 

Application de la' mécanique au moüremênt 
4es muscle# ; réflexions sur le genre de levier 


qu’ih présentent. -- Force considérable dont 
jouit le muscle *, erreur de quelques Physiolo- 
gistes sur son estimation y véritable manière 
de la calculer. — Somme générale des force» 
musculaires. . ; 

- A ;;0 

Usages. , ■ 

InstrumenS de la mobilité. — Circulation des 
fluides. — Mouvemeiitprogressif, marche, cour- 
se, saut, danse, ^natation, station, etc. etc. 


Système sanguin, 

s. 1^. ^ 

Du cœur. 


q; 


; 1' 


Vuès générale»' sur le coeur. -- MouTemenf 
dont il jouit. — Hypothèses sur sa cause'.— Expé-; 
rieiices qui prouvent' que • c’est rirritabilité. 

Diverses estimations de la force ‘^de eet pr-|^ 
gaiiei etc. ’’ ‘ “ 

• . •Des.^rtèrès, 

^ riguçe. — Structure. :^ Rdpport du diamètre 
-troncs, .à celui de? *a»e«aJti >-r. Calcul*, à 
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ce sujet. — Proportion indétermînëe mais plus 
grande des rameaux, — Angles qu’ils forment 
avec leurs troncs. — Force et densité des tuni- 
ques des artères dans les différentes parties da 
corps, âges et sexes. — Histoire Physiologiqu» 
du pouls. 

. ::: " . ■ ^ s-z- ■ ■■ ■ 

Des veines' ' , ' ’ . ‘ 

Structure. — Angles et anastomoses NoMu 

bre et situation relativement aux artères. —Rap- 
port du diamètre des troncs à celui des ràmeaux 
et de la capacité des veines à celle des artèrcsw 

, 'r— Usages des valvules. ' V ' 

\ ... 

■S- 4^ 

Du sang ' 

Examen physique, température ,’pésanteur,' 
"quantité," globules rouges -, opinions sur leur noni- 
bre , figure et grandeur. — Quelques réflexiods 
sur les observations microscopiques. — Compo- 
sition chimique. . . . Belle analyse de deux chi- 
;iuistes modernes ', résultat. — Doses différençes 
dans les artères et les veines , les âges , sexes et 
climats. — Analyse vitale 



,) • 


^ ' •' ' ■ S- 5* ' ■ 

■Çircidation générale et particulière du 
■ sang, .. . 


n-;; 


Expériences et raisonnemens qui corthatènt la 
circulation du sang. Direction de son mouve- 
ment dans les gros vaisseaux. — Exception aux 
lois Harvei^?nes dans les extrémités capillaires, 
y— Circulation particulière du sang dans le fétus. 


• S- 6. 


■’r.i) ■ . 

Causes du mouvement du sang 

U ■‘'s ' ’ ‘ * ' ■ f ' 

Mouvement du cœur. — Pression latéral© 
artères. 

Vitesse^ da sang 

Calculs.de divers Physiologistes, Difficulté 
‘d’établir un résultat uaifoîme, faute dè données 
«certaines. u' 

■ ' •' ' ^ s. 8. ' ■ 

Si le tnowement du sang suit les lois de 
.. - . -pjiydj-QiiiiqueŸ 

L’aute^ compare les lois de rhjrdraulique areç 


les observations et expériences sur le mouvement 
du sang, et conclut pour la négative. 


Système cellulaire et lymphatique. 

§• >• 

Du tissu cellulaire 


Universalité du tissu cellulaire. — Structure 
et composition. — Ses difFér onces dans les di- 
verses parties du corps, les sexes, âges, etc. 
— De ses usages particuliers à chaque organe; 
des divisions qu’il établit; des communications 
qu’il forme. — Son action vitale. — Sa con- 
nexion avec les vaisseaux lymphatiques. 



Des vaisseaux lymphatiques 


Coup d’œil sur leur origine , distribution , di- 
rection et aboutissement d’après les découvertes 
des anatomistes de nos jours. — De leur fonction 
absorbante. — De leur rapport avec la niitii- 
tion, dont ils ne sont pas le véritable instrument. 
— Applications heureuses que l’on fait de la 
nouvelle doctrine des vaisseaux lymphatiques à 
ia pratique de l’art de guérir. 


O 


Système nerveux, 

. S- 1- 

Du cerveau et du cervelet 


Volume • poids ; figure. — Calculs sur la quan- 
tité de sang qui se porte à ces organes. — Mou- 
vement du cerveau -, véritable cause de ce phé- 
nomène. 

§• 2 - 

Des moèlles et des nerfs 

De la grandeur et poids des moelles relative- 
ment au cerveau, -r- Origine des nerfs. — Coup 
d’oeil sur leur distribution générale. . 

§• 3 - 

Organisation du système nerveux 

Historique des nombreuses opinions sur la 
structure du système nerveux. — Travaux mi- 
croscopiques de quelques physiciens modernes ; 
réflexions à ce sujet. 

V ' 

è' Analyse chimique 

Substance albumineuse. — Sels phosphorique» 
à différentes bases. 


♦ 


S- 5- 

Usages du système nerveux Sensi bilite 

Expériences et observations qui prouvent que 
le système nerveux est l’organe exclusifde la sen- 
sibilité. — Analyse vitale de la sensibilité. — Si 
elle réside dans toutes les parties du corps } Expé- 
riences à ce sujet. — Le même stimulus ne l’afFecte 
pas également dans tous les organes ; de la sensi- 
bilité particulière à chacun d’eux. — Ses rapports 
avec l’irritabilité. — Son influence sur les difté- 
rentes fonctions de l’économie animale. — Con- 
sidérée comme lien général des organes. — Princi- 
pal mais non unique instrument des sjTnpathies. 
— S’il est quelque organe qu’on doive regarder 
comme son point central } Opinions à ce sujet ; 
expériences qui portent à croire que le sensorium 
jouit de cette prérogative. — De ses différences 
dans les âges , sexes et tempéramens. — Pouvoir 
qu’ont sur elle l’habitude, le climat, le gouver- 
nement, etc. — Du plaisir et de la douleur. 

S- 6. 

Mode de V action du système nerveux 

Résumé des hypothèses sur le mode dont les 
nerfs transmettent au cerveau les différentes im- 
pressions qu'ils reçoivent. — Insu.flisuuce et inu- 
tilité de ces explications. 
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Système digestif. 

§• 1 - 

Des aümens 


Des alimens en général. — Si l’homme peut 
se nourrir de tous ceux que lui présentent les 
divers régnés de la nature ^ Opinions de quel- 
ques philosophes anciens et modernes *, argu- 
mens tirés de l’anatomie comparée, qui le ran- 
gent dans la classe des omnivores . 

' 2 . 



Faim et soif 

Histoire de la faim et de la soif. Insuffisance 
des explications physiques et chimiques sur leurs 
«auses. Données plus probables. 

S-3- , 

f 

rf. Mastication 


Effets des différentes dents sur les alimens.' 
Analyse et action de la saHve. — Bol alimen- 
iaire^ 
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Système de la respiratiorip 

s- 1- 

Organes et mécanisme. 

I ^ 1 

I Enumération des parties qui composent ce 
système. — Vues sur leur organisation générale. 
-- Mouvement d’inspiration et d’expiration ; élé- 
vation et abaissement des côtes •, muscles qui y 
servent: action du diaphragme. — Force active 
des poumons ^ ete. 

§■ !•. 

Action de Vair. 

* I 

De l’air atmosphérique. — Expériences qui-' 
prouvent que le gaz oxigène est le seul propre à 
la respiration. — Calculs sur sa quantité absorbée. 
— Oéteimioation de ses effîets^dansja machine 
animale, d’après les découvertes des chimistes 
modernes : sanguifica^n j «haleur animale -, etc» 

De la voix. ^ 

< , Connexion de la voix avec le système de la 
respiration. — Parties du larynx qu’on doit re-; 
garder comme son instrument. — Mode de leur 
action. •— Causes de la différence des sons. 


JS 

• ■ 4 - 

• De la parole. 

Organes de la parole. — Mécanisme. — En 
quoi elle diffère de la voix et du chant. — For— 
matiôn des lettres. — Différentes divisions qu’oa 
en adonnées *, choix de l’auteur. — Des langages. ' 
— • Art d’instruire les sourds et muets de nais- 
sance. 

S-5- 

Du chant. 

I ' 

Organes du cliant.* — Mécanisme. 

Ittusique. . . - 


Del« 


'Système sécrétoire^ 

‘ 1 . 

Organes sécrétoires. 

Structure et division' générale des organes sé- 
«fétôires. — Quelques caractères' particuliers 4 
plusieun d’entr'eux. ‘ — 


î‘ - 
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S- 2 . 

Humeurs sécrétées. 

Division des différentes humeurs sécrétées ; 
coup d’œil sur chticune d’elles. — Faits qui cons- 
tatent qu’elles existent toutes formées dans le 
sang. — Si elles subissent quelque altératioA 
dans la glande , et quelle est-elle } 

S- 3- 

Mécanisme des sécrétions. 


Hypothèses sur le mécanisme des sécrétions.' 
— - Expériences et observations qui rendent vrai- 
semblable que la sécrétion s’opère par une action 
combinée de la vitalité et de quelque disposi- 
tion physique de la glande^ 

S-4- 


• Excrétion» 


Organes dans lesquels il existe un intervall* 
entre la sécrétion et l’excrétion *, ceux où l’excré- 
tion suit immédiatement la sécrétion. — Méca- 
nisme de l’excrétion. — Quelques réflexions «wr 
les forces organiques. 


/ 
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Système génital: 

• ; §.i. 

' Des parties génitales de la femme. 

Quelques réflexions sur les differens système» 
physiques de la femme. — Organisation de ses 
parties génitales. — Matière des règles. — But 
de la nature dans cette évacuation.-;-- Mécanis- 
me de son excrétion. 



Des parties génitales de Vhomme. 

Vues sur l’ensemble des parties génitales do 
l’homme. — De la semence. — Son analyse phy- 
sique, chimique et vitale. 

De t action combinée des parties génitales 
, des deux sexes. 

Rapport instrumental des parties génitales de 
l’homme et de la femme . — De l’amour physique. 
— Réunion génitale des deux sexes. 



De la génération. 

Hypothèses sur la génération. — Mystère ^ 
cette fonction. 

S- 5- 

De la grossesse, du fétus et de Vaccou- 
chement. 


Phénomènes principaux de la grossesse. 
Etat et développement du fétus dans la matrices 
-O- Mécanisme de l’accouchement. 


Système nutritif, 

S- 1. 

Organes de la nutrition. . 

H oy a point d’organe exclusif de la nutri- 
tion cette fonction est commune à tous. De 

l’accroissement respectif des organes dans les di- 
vers âges de la vie. 

S- 2. 

Mécanisme de la nutrition. 

Hypothèses a ce sujet. — Raisonnemens qui 


Î2 

induisent à penser que le mécanisme de la nutri- 
tion est le même que celui des sécrétions. 


Vues générales. 

Résumé général et comparé des solides , des 
fluides et des forces vitales. — Doctrine des tem- 
péramens. — Vie. — Probabilité de la vie. — Mort. 
— - Mortalités respectives. 


Quoîqlte le plan qu’on vient de tracer soit assez 
•vaste, le texte sera contenu dans un très -petit 
espace, l’auteur n’étant entré dans aucune dis- 
cussion raisonnée sur ce qui est hypothèse , et ne 
rapportant que le nombre de faits suffsans pour 
prouver les propositions fondamentales qu’il éta- 
blit. 
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X J X , 

TRAITÉ 

SUR LE CLIMAT DE L* itALlE, 

boNSIDBREB SOUS TOUS SBS RAPORTS j PHISIQUBS, 
MBTEOROLOGIQUBS ET MBDICINAUX 

PÀR LE DOCTEUR T*** 

tasfeetetr iet Hôpitaux Militaires C?* des taux Minérales 
de France , VrotoiMedecin de la Vrovince d' Jilsace , 
Membre de plusieurs Academies &e, 

Pour feifc connoîtrc Tctcndue et inutilité de 
cet ouvrage i il sufira de transcrire ici le som- 
maire ou le précis de chaque sujet ^ tel qu il 
doit se trouver en tête des chapitres et des ar- 
ticles suplenientaires qui le composent. Il sera 
divisé en deux Tomes ^ et chaque Tome deux 
parties d'environ trois cent pages chacune: ce 


(^) Cet auteur occupé a des recherches Sur toutes les par- 
ties de r histoire naturelle « depuis 178^ qu'il a com- 
^ meocé ses voyâges dans les diverses parties de 1 * Ita- 

lie > préparé un autre oQvrâge sur la Topographie 
minéralogique et sur les Volcans de cette partie de 
\ l'Europe 4 II paroitra a la suite de celui que l'on 
annonce ici • La mineralc^ie et le climat eunt desor- 
nais les seules choses , peut-être t qui ne changeront pas 
en Italie» on doit croire que ses habitants désireront 
^ de les connoître, nonobstant le torrent des nouveau- 

tés qui les entraîne. 

♦ Z. • 
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qui fera un total 4 ’ apeu-près iz a 1400 pa- 
ges in 8. 

TOME PREMIER 
Fartie Fremière , 

Discours Preliminairh... Il fait partie essen- 
tielle de r ouvrage , cqname présentant le Ta- 
bleau abrégé de toutes les connoissances acqui- 
ses, de toutes les decouvertes faites jusqu’à ce 
jour, tant en> chimîc qu’en phisique et en mé- 
téorologie , sur la composition de l’ atmosfêre 
et par conséquent sur la nature des climats. 

G H AP. I. Généralités sur la Topographie de 
. r Italie. Sur scs interriperies . Sur ses météo- 
res atmosphériques et souterrains . Sur les ra- 
ports des uns aux autres &c. 

Chap. II. Examen des causes particulières et 
generales du mauvais air. Ses foiers principaux. 
Ses agens immédiats. Ses degrés différons de 
région a autre. Ses ravages croissans dans la 
saison d’ automne &c. 

Chap. III. Suite de l’examen du mauvais air. 
Ses régions littorales. Ses caraéleres distinélifs. 
Son analise dans ses’ différons degrés. Ses-cor- 
reélifs. Projet d’assainir les marais Pontins. 
Observations sur le traitement de la maladie 
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maremmatiquc. Abus de la médecine Romai- . 
ne , trop irnitée ailleurs . Conseils pratiques a 
y substituer é . , - . . . 

' ‘ i. ■ • ’ ■ \ < 

TOME. PREMIER 

Partie Seconde, 

: J 

Chap.ïV.' Application plus particulière et ex- 
tension -de ce qui . précédé, relativement aux 
régions de i* Italie Septentrionale , et. spéciale- 
ment Me -la Lombardie , supérieure , moyenne 
^et inferieure. Aux Provinces, aux Maremmes, 
aux ‘Lagunes de l’Etat Vénitien. Aux côtes 
de r Istrie et de. la Dalmatie .. Différences re- 
marquables entre ce littoral Adriatique et ce- 
lui de, la Mediteranéc . ^ . 

Ch AP. V. Continuation du parallèle des ré- 
gions .Nord et Sud, de l’Italie. Climat des 
régions intermediaires . Prédominance des In- 
tempéries dans les unes et du méfitisme dans 
les autres. Funestes cfifeds de Leur réunion 
dans quciqu’ unes . 

Chap.VI. Corollaires, generaux applicables aux 
chapitres antecedens . Qualités differrentielles 
des principales et' diverses régions de 1’ Italie , 
plus ou moins assujetties aux influences du 
' méfitisme et de l’ intempérie. Résultats de 1* 

* 3 
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examen çhimîque , et de 1’ observation mcdicU 
nale sur cette double cause d’insalubrité, cdlç 
des météores atmosftriques , et celle des gaaj 
aëriforraes mèfitiques ou miasmatiques . 

Chap. VII. Récapitulation et conclusion sur 
le climat de l’ Italie. Ses avantages generaux de 
fécondité. Ses îneonveniens locaux et tempo- 
raires d’ insalubrité. Causes de dépopulation 
qui lui sont propres. Compensation de ces cau- 
ses. Calculs sur ses degrés moyens^ re^difsj 
de chaleur et 4’ aquosité , des quels resuite sa 
température extrêmement variable.... Lcf na- ' 
curel des h^bitans dans les régions moyennes, 
dittes temperées , telle que celle-ci , se compo^ 
se et se déduit de celui' des Zônes extrêmes j, 
mais celui des Italiens offre plus d’ aqalogÎQ 
avec les peuples du Midi et du Levant , qu* a* 
vec ceux ' de l’ Occident et du Septentrion . . . 
Influences bien reconnues, mais trop exagérées, 
du climat sur les moeurs. Influences bien plus 
grandes encor sur le caraélere et les mœurs 
des nations, et de toutes les nations indisUn- 
dement, qu exercent .ces Çataclismes politiques 
qu’on apelle révolutions , C’est dans ces e. 

' poques violentes de diacrhse Sociale , que le phi- 
losophe doit observer plus particulièrement les 
effets generaux et inévitables de ces influences 
morales, pour ne pas les confondre avec d’auü 


X 7 ){ 

très'. Mais ç’.est alors aussi que J* Jiistorîctç 
doit attcndrc,'Ç£ le sage sc fcsigner , 

- - < 05 

PEUXIEME TOME 

I 

CCNTENANT SEPT ARTICLES SUPLEMENTAIRES , 

* 

Partie Troisième, 

* • - . 

Discours- Préliminaire, A l’ étude des dû 
mats presque toutes les Sdences doivent leur 
tribut, la météorologie, la .phisique, la cliîmic, 
r histoire- naturelle 7 toutes les branches de l’Œ- 
conomîc -animale, plusieurs de 1* (Economie po.- 
Jitique &c. . i. . Mais dans toutes ces Sciences, 
phisiques , morales et politiques , il y a tou. 
jours une grande distance entre T opinion po- 
pulaire, 1’^ opinion publique et l’ opinion philo- 
sophique.., Préjugés et dangers du prosèlytis- ' 
me philosophique même , comme de tout au. 
tre... Ecarts et abus dans T application des 
méthodes theeniqués et- géométriques aux Scien- 
ces qui n’ en sont pas susceptibles .... Est-ce 
aux accroisseraens ou a la décadence des lu- 
mières, en certains temps, et en certains pays, 
qu’ il faut attribuer les vices des peuples poli- 
cés ?.. . Si d’ un côté le concours des causes 
morales vient sans cesse modifier le mécanisme 

* 4 
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des causes ' phîsiques , • sur le temperaHîeht et - id 
caradere des hommes; d’un autre côté Iç con- 
cours des causes terrestres , sans cesse modifié 
par r influence ; des "^grandes causes cosmiques , 
n’ offre pas un mécanisme moins compliqué... 
Examen, de ces causes cosmiques ou planétaires , 
pour ce qui concerne la produélion des marées 
pélagiques et des^ marées aeriennes , lesquelles 
ont entre elles des raports non indifferens a 
connoitre ^ dans 1’ étude des climats... Rapro- 
chement et concordance de deux sistêmes qui 
expliquent ' ces phœnommes océaniques et , at- 
mosferiques , et qui peuvent ^ servir a fonder F, 
(Ethiologie des faits appartenans a la rnétôpro- 
logie particulière de chaque région , comme 
ceux de la» Cosmologie generale du globe . 

Art. süplem. N.° I. Considérations nouvelles 
sur la Fellagra , maladie de ce siècle indigène 
et presqu exclusivement propre a la Lombar- 
die . Sa comparaison , comme maladie region- 
naire, sous-Alpine, avec la maladie maremma- 
tique, sous-Apeonine .... Ses analogies avec 
quelques autres maux chroniques, dont pour- 
tant, elle differre essentiellement... Vues théo- 
riques sur ses causes ... Vues pratiques sur son 
traitement . . . . , Recherches spécialement utiles a 
la classe du peuple des campagnes. 

Art. süplem. N.'’ II. divisé en 3, parties.., 
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Rechetches sur l’Epizootie Lombarde de , 
et/ 9 6. Son origine non Exotique* mais indi-, 
gene * tenant a la. constitution proprcrde T at- 
mosfere..i. Récurrences d’ Epizooties très ana- 
logues a celle-ci, a six Epoques , distindcs dans 
la durée de ce siècle, en Italie, et ^ correspon- 
dantes a quelques égards a des périodes lunai-^ 
res i comme a ces périodes .correspondent des 
intempéries déterminées, et a cell«-çi des con-, 
stituttons d’ air particulières . i . ^Causes genera- 
les d’. Epidémicité i',. de venant causes.de conta-^, 
gion, «tant parmi les animaux que , parrni. les 
hommes , . sans .l’ intervention d’ aucun ' principe 
sccptiquc.:.ctranger i . . . Distindion esssentielle 
entre J les maladies, aigües et fébriles , de cara-. 
dere Epidémique; et communicables de. trois 
maniérés.; i.° par des qualités ou, des aggregats 
météoriques dans T atmosfere, sans mefites, ni 
miasmes quelconques. i.° ,par des miasmes , à 
la vérité indéfinis, mais , spécifiques et immua- 
bles dans leurs > effets . 3.“ par des .constitutions 
dominantes . et durables de 1’ air , en tant que 
génératrices de tels mefites .connus et definis , 
et ensuite d’émanations contagieuses du même 
genre. . Examen .de ces météores, de ces mé- 
fites.et.de ces miasmes, pour servir de com- 
plément au chap. 3, du premier volume. 

Art.süplem. N.°III. Exposé çt réfutation du 
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Sistêmô irown» dont on a fait, en Lonv 
hardie , une ^ application particulière et abusive 
au traitennfeat de 1* Epizootie dont ii s agit ; 

Sistême (Jul se fondant uniquement sur les ma- . 
zimes generales et abstraites de f *excitabilité 
animale y considérée comme’ principe' universel' 
des êtres organiques , et comme principe fon- 
damental de la Médecine ne teqdroit qu* a 
obscurcir la Théorie, et â Èmpiriser U pratique 
de cet art.,, La manie de certains esprits no- 
vateurs, de vouloir tout généraliser, tout ab- 
straire, tout- égaliser, dans les Sciences, comme 
dans la Société, est surtout dangereuse dans 
la pratique . Bile finit par confondre tout , 
pour vouloir tout assimiler... Tant U est vrai 
que r esprit novateur fut et sera toujours Iç 
despote de tous les Siècles et de toutes les 
Sciences : . , Le D.' 3ro^n , pour vouloir de- j 

truire les erreurs et les préjugés des anciens : 

sistêmes de Medecine, menaceroit de 'détruire 
la Science elle-même, fondée sur l’observation 
de tous les hommes et 1’ expérience de tous 
les temps... Enfin cette doélrine de nouvel- 
le date, aussi imposante par sa simplicité, aus- 
si impérieuse par scs. dogmes, que commode 
pour les ignorants et les empiriques, ne peut 
être considérée en pratique,’ notament pour ce 
qui concerne le gouvernement très Important 
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4 es forces vitales, dans la cure des maladies , 
que comme un ouvrage accessoire, qui a grand 
t>esoin de commentaires: et ce n’est cq Thcô» 
rie qu un Roman illusoire et séduisant . 

Art. suplem, N." IV. Application des dogmes 
prècédens au traitement de l’Epizootie... Ré- 
capitulation et dilucidation des causes atmosfe- 
riques morbeuses , énoncées cy-dessus , les mé- 
téoriques , les mcfitiques et les miasmeuses, , . I 
X-es intempéries de l’air donnent aux maladies 
le typé epidemique tel ou tel . Les mefites leur 
donnent le caraélerc çbrruptif et les miasmes 
celui de contagion . . Constitutions Boréales 
produélivçs des affeéHons fluxionnaires , catarra- 
les, rheumatiques inflammatoires &c.... Cons- 
titutions australes plus favorables a }a généra*, 
tion des mefites et des miasmes, le sont aussi 
davantage a la produdion des maladies putri- 
des , epidêmiques et contagieuses. . . . Exemples 
du premier cas dans le çatarre Russe de 1782, 
et du deuxieme dans la fievre Jaune des An-" 
tilles en’ 1 7 9 j . . . , Progression manifeste des 
maladies purement epidêmiques » dépendantes 
d’ un atmosfere mefitisé : des maladies conta- 
gieuses miasmatiques, sans exanthèmes: des ma- 
ladies contagieuses avec exanthèmes variables, et 
accidentels , communicables seulement aux in- 
dividus de la même espèce: enfin des maladies 
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essentiellement exanthématiques et transmissi- 
bles a d« espèces difFer rentes... Disdndlion vî- 
tîeusé de ces maladies fébriles en stêniques et 
astêniques ; en locales ou .particulières, et en 
generales ou idiopathiques'..! Distin<îlion ega- 
lement ihsufisante de l’astênicité en directe et 
indirecte , fondée sur l’ adoption du pâr solî- 
disme a F exclusion totale des degenerations 
humorales.^... Corollaires non moins vitieux, 
tirés de ces distinélions erronées , lorsqu’ on veut 
les appliquer a la Medecine pratique... La pre- 
servative est bien préférable a la curative dans 
les cas d’ Epizooties, telle que celle-ci... Abus 
monstrueux et contradiéh)ires de poli-phârma- 
cie auxquels elle a donné lieu . . . Substitutions 
utiles a y féire’ de quelqùes prescriptions nou- 
vcllesr 

. DEUXIEME TOME- 

Partie Quatrième.' . 

J 

Art. suplem^ N.® V. Sur les marées èleélriques 
de F atmosfere , comparées a celles d’ èledricité 
souterraine; deux pheenomenes de la plus gran- 
de importance, soit dans FAëroIogie, soit dans 
la Minéralogie... Confrontation exade des ob- 
servations du Chanoine G** sur celles-là , et des 
expériences du D.‘ T*** sur celles-ci, pour en 
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Remontrer' la vérité ét l’analogie, comme pour- 
établir la' correspondance qui existe des unes' 
aux autres . - ' 

Akt. uplem, N;“ VI. Sur les Marais Pontins , 

t 

avec' le plan d’y établir une colonie nouvelle, 
et le projet d’ un assainissement radical ; pro- 
jet applicable a d’ autres ’ régions , celle-ci étant 
la plus infeélée et peut-être' la plus fertile de 
toute l’Italie. 

A:it. sui’LbM. N.°VII.'Sur les Lagunes et les 
maremmes vénitiennes, autre région très impor- 
tante a examiner, et a raison de cette impor- 
tance , méritant un examen plus etendu , le 
quel sera divisé en trois Serions ... La pre- 
mière contiendra la partie historique et topo- 
graphique . La seconde, la partie phisique et, 
météorologique. La troisième, la partie medica- 
le et prophilaélique. Le tout enfin servira de 
complément , et a quelques égards de récapitula- 
tion, au traité general sur le Climat de l’Ita- 
lie, avec des vues generales , de médication et 
d’ hygienne, egalement applicables a d’ autres 
pays . 

Cet ouvrage en entier , imprimé sur beau 
papier, format pareil a celui-ci, sera terminé a 
la fin de la présente année,* ou tout au com- 
mencement de la prochaine . Le prix des 4 
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parties, brochées en autant de volumes, sera de 

trois ducats i c. a d. de six livres de Venise ou 
de six paules romains pour chaque vol. payables 
seulement aux époques des livraisons. Il sera 
rendu franc dé port dans les principales villes 
d'Italie; et dans chacune d'elles aussi on pour- 
ra souscrire chez les principaux Libraires indi- 
qués cy-aprés • La liste de tous les souscrip- 
teurs devra être adressée par chaque Libraire ^ 
avant la fin du mois d* odôbré prochain / àù 
Négoce Antoine Veroncsc Libraire à Vi^ 
cencc . ... 
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